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 Présentation pour 
la Société savante d’homéopathie et HoméoFrance 

Alain SAREMBAUD

Ce texte est un résumé de l’histoire de cette société médicale ; une formule plus 
développée sera inscrite pour les Actes du congrès de la Fédération des sociétés médicales 
homéopathiques de France, en mai 2022, avec les références bibliographiques afférentes.

Tout commence à la faculté de Strasbourg, avec la première thèse française de 
médecine soutenue par  Joseph Bigel, en 1803, sur l’œuvre de Samuel Hahnemann, se 
continue avec l’arrivée à Paris de Samuel Hahnemann et se poursuit avec la multiplication 
des groupements de médecins désirant apprendre et appliquer l’homœopathie. 

Cependant ceux-ci se regroupent en sociétés diverses, selon leur conceptions  sur 
l'efficacité des doses infimes et l'association avec  la médecine hospitalière, que l’on peut 
schématiser entre  puristes et éclectiques ; polémique que Samuel Hahnemann ne désavouera
pas. 

L’épidémie de choléra attise l’ostracisme contre les médecins homœœpathes, 
particulièrement contre ceux qui ont des résultats meilleurs que les médecins officiels, 
notamment Alexandre-Dominique Chargé, médecin marseillais,  exclu de sa carrière 
hospitalière 

Cependant, nous dénombrons après la guerre de  1870, trois hôpitaux 
homéopathiques, en dehors du système officiel, l’hôpital Hahnemann à Neuilly-sur-Seine, 
actuellement siège de l’institut Hahnemann,  lieu d’accueil des écoles et associations 
homéopathiques ; la Maison Saint-Jacques à Paris de Pierre Jousset, qui deviendra le Centre 
Saint Jacques et  un troisième à Lyon, l’hôpital Saint-Luc.

Cependant, l’ostracisme des autorités sanitaires incite, lors du congrès de 1889, au 
rapprochement des médecins homéopathes. Les 11 et 12 décembre 1889, la Société 
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homœopathique de France et la Société hahnemannienne fédérative fusionnent sous le nom 
de Société française d'homœopathie, dont le but est le développement scientifique et la 
propagation de l’homéopathie.  La Revue Homœopathique Française en sera le premier 
vecteur médiatique mensuel  (1894-1914).

Cette société sera missionnée par le Comité international  (1890- 1898) pour le 
transfert du cimetière parisien Montmartre à celui du Père-Lachaise, des dépouilles  de 
Samuel Hahnemann et Mélanie d’Hervilly. Ainsi maintenant,  dans le cimetière du Père-
Lachaise, au chemin du Dragon, est érigée le buste de Samuel Hahnemann par David 
d'Angers sur sa sépulture. En 2022, une inscription témoignera de la sépulture de cette 
femme Mélanie.

Pierre Jousset, président de la Société française d’homœopathie, avec Jean-Paul 
Tessier (1913-1920), publient L’Art médical, lien entre la médecine officielle et 
l’homéopathie, mise en  pratique à travers dans l’hôpital homéopathique Saint-Jacques, avec 
le désir  d’une synthèse entre l'homéopathie et les découvertes médicales de son temps, 
notamment pastoriennes. 

Après l’armistice de 1918, Jean-Paul Tessier présidera et ses successeurs 
continueront à propager la thérapeutique hahnemannienne, notamment via La Revue 
Française d'Homœopathie (1919-1939). ceux qui ont présidé et publié tels Jean Chiron, 
Henri Jousset,  René Allendy, André Rouy , Albert Mouëzy-Eon, Charles Mondain, Charles 
Noailles et Paul Kollitsch.
 D’autres centres homéopathiques se créent avec le soutien de la Société française 
d'homéopathie  : 

• le Dispensaire parisien  Hahnemann et scientifique avec L'Homéopathie Moderne, revue 
dirigée par Maurice Fortier-Bernoville ;

• l’Hôpital Saint-Jacques avec la publication des Annales de l’Hôpital Saint-Jacques (1932-
1942). 
La Société française d’homœopathie fourmille d’initiatives :

• en mai 1932, d’une part elle fonde le « Syndicat National des Médecins Homœopathes 
Français » dont Charles Noailles écrira les statuts ;

• en 1933, Le Tellier, président de la Société française d'homéopathie devient président de la 
Ligue médicale homœopathique internationale (LMHI) au congrès de Madrid. 

• en 1934, Albert Mouëzy-Eon  organise les « Journées homéopathiques de printemps » à 
Paris, sous l'égide de L'Homéopathie Moderne avec l'aide des autres sociétés, 

• De 1937 à 1939, le président de la Société française d'homéopathie sera Paul Kollitsch (1896 
- 1976), consultant aux dispensaires Léopold Bellan, Hahnemann et Saint-Jacques, président 
de la "Société médico-chirurgicale des hôpitaux libres de France", chevalier de la Légion 
d’honneur et officier de l’Ordre national du mérite. 

Les ordonnances de 1945 signent le retour aux libertés associatives. 
La Société Française d’Homéopathie redémarre avec la parution de La Revue 

Française d'Homœopathie   de janvier 1947 jusqu’en 1951, puis  remplacée  par  Le Bulletin
de la Société Française d’Homéopathie (1952-1957), puis par Les Annales Homéopathiques 
Françaises  (1958-1980).

André Rouy, médecin homéopathe et ophtalmologue,  de 1945 à 1957, présidera. Il 
propagera une homéopathie « pluraliste » explicitée dans Quelques enseignements sur la 
thérapeutique après trente ans de pratique, suivi de quatre suites …  Les « Journées 
Homéopathiques de Paris » sont instituées (1954-1964), puis prennent le nom de « la 
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Semaine Homéopathique de Paris » qui deviennent à ce jour « les Entretiens 
homéopathiques de Paris ». 

La Fédération nationale des Sociétés médicales homéopathiques de France, 
regroupant au départ la Société française d'homéopathie, la Société rhodanienne 
d'homéopathie et la Société de médecine homéopathique d'Aquitaine, est fondée.  Les 
Annales Homéopathiques Françaises deviennent l’organe commun de ces trois sociétés, la 
revue officielle  de la Fédération nationale des sociétés médicales homéopathiques de 
France (1958-1980) dont les rédacteurs en chef seront successivement Denis Demarque  
(1915-1999) et Pierre Joly (1928-1992).

François Lamasson préside de 1957 à 1975 aux destinées de la Société française 
d’homéopathie :  prônant l’union des homéopathes via le Syndicat national des médecins 
homéopathes français, et avec Roland Zissu crée l’institut national homéopathique français 
(1956). Il s’engage pour la démonstration scientifique des médicaments homéopathiques et 
de l’analogie entre la lésion et le médicament, en organisant des Assises scientifiques 
annuelles sous l'égide de la Ligue médicale homéopathique internationale et crée, avec Denis
Demarque et Henri Boiron, l’Association française pour la recherche en homéopathie 
(1971). Ces Assises seront ensuite incorporées à la Semaine homéopathique de Paris, puis 
aux « Entretiens Homéopathiques de Paris ». 

Michel Conan Mériadec président fondateur de l'École homéopathique de l’Hôpital 
Saint-Jacques (1978) et auteur d’un  ouvrage majeur sur la conception des diathèses [10].  En
1983, il préside le congrès de printemps de la Fédération nationale des sociétés médicales 
homéopathiques de France dont le thème s’intitule " Les modalités en homéopathie ". En 
1992, la Semaine homéopathique de Paris devient « Les Entretiens homéopathiques de 
Paris », année où le Parlement européen adopte une directive donnant un statut européen aux
médicaments homéopathiques. En mai 1993, la revue L'Homéopathie européenne se 
substitue aux trois revues : L'Homéopathie française, Homéopathie et Le Médecin 
homéopathe. 

André Coulamy en octobre 1994, au Palais des congrès de Paris, organise le 
cinquième congrès de l'Organisation médicale homéopathique internationale (OMHI), avec 
Alain Horvilleur. Une centaine de conférenciers et 450 congressistes représentant une 
trentaine de pays sont réunis. L'Organisation mondiale de la Santé reconnaît lors de ce 
congrès officiellement l'homéopathie comme médecine traditionnelle via le discours de son 
représentant, le Docteur Xiaorui Zhang.

Ainsi cette aventure collégiale, faite de personnalités homéopathiques bénévoles et de
premier plan, se perpétue au vingt-et-unième siècle. En plus de congrès fédéraux biannuels, 
la Société française d’Homéopathie  organise, de son côté, à l’Institut Hahnemann, à 
Neuilly-sur-Seine, depuis 1986, deux journées de formation médicale, les premiers jeudis de 
juin et de décembre, pendant lesquels des thématiques sont argumentées selon la vision 
homéopathique et confrontées à la vision hospitalo-universitaire. Plus d’une centaine de 
personnalités homéopathiques sont intervenues au cours de ces journées, mais ègalement des
personnalités en dehors du cercle homéopathique  donnent des communications 
scientifiques ;  nous pouvons citer : Pr Madeleine Bastide, Pr Dominique Belpomme, Pr 
Botterel, Pr Pierre Cornillot,   Virginie Escabasse-Prullière, Véronique Lefebvre des Nöettes,
Michel Doré, Din Qui Nguyen, Alain Reinberg, Sylvie Royant-Parola, et bien d'autres.
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Quelques autres missions assumées récemment : 
1. L’organisation des Entretiens homéopathiques de Paris ;
2. L’adhésion à l’Union nationale des associations de formation médicale et d’évaluation 
continues, en 1998, avec Jean-Paul Billot, comme le représentant des homéopathes français ; 
permettant l’écriture consensuelle du « premier référentiel homéopathique » avec les sociétés 
fédérées [2006];
3.La participation au sein des comités de rédaction dont la dernière en date pour La Revue 
d’Homéopathie, revue internationale de référence publiée par les éditions Elsevier Masson 
(2010-2021) ;
4.La publication des conférences et de livres collégiaux dont Comprendre l’homéopathie en 
France (Anfortas, 1994) et Quelle place pour l’homéopathie dans l’offre de soins ? ( Livre 
blanc, 2019) ;
5. La mise en valeur des travaux de nos chercheurs, François Lamasson, Madeleine Bastide, 
Albert-Claude Quemoun, Jean-Paul Billot, Jean-Louis Demangeat, Bernard Poitevin.
6. La participation avec le SNMHF et Dominique Jeulin, en 2010, du Conseil national 
professionnel des médecins à expertise particulière médecin homéopathe (cnp med-homeo ) 
7. La participation au sein du conseil d’administration de la Société savante d’homéopathie, 
avec Claude Jousset, et sa contribution pour la norme européenne portant sur la pratique de 
médecin homéopathe (2017) ;
8. Le travail pour un mémoire de défense du remboursement face à la Haute autorité de santé 
9. La contribution au Collectif contre le déremboursement des médicaments homéopathiques 
puis la participation à la fondation d’HoméoFrance.

Conclusion

Ce combat scientifique, médical, social, philosophique et politique de la Société 
française d’homéopathie souligne une constance dans la volonté de propager ce choix 
thérapeutique de l’homéopathie raisonnée, argumentée selon les avancées de la science, le 
choix du malade et ses possibilité de réactions, et bien entendu en fonction de l’expertise du 
professionnel, respectant l’éthique.

Les missions statutaires de la Société française d’homéopathie consistent à contribuer
au développement scientifique de l'homéopathie et promouvoir le perfectionnement 
postuniversitaire et la formation continue des médecins homéopathes et des professions 
accréditées à donner des soins. 

Cette mission permanente  de la Société française d’homéopathie prolixe et 
centenaire explique et justifie d’une part son implication dans la nouvelle structure 
HoméoFrance et d’autre part  l’organisation de ce 62e congrès de la Fédération nationale des 
sociétés médicales homéopathiques de France en mai 2022 titre: « Faut-il sauver 
l’homéopathie ? »

Le site internet www.homeopathie-francaise.com 

Pour rappel, les présidents successifs de la Société française d’homéopathie ont été dans un 
ordre chronologique de décembre 1889 jusqu’à ce jour du congrès de Giverny ( mai 2022) : 
Leboucher, James Love, Leboucher, Piedvache, Léon Simon, Pierre Jousset, Chancerel, L.V.
Simon, Pierre Jousset, Serrand, Parenteau, Boyer, P. Jousset, L. V. Simon, Boyer, Hebert, J.-
P. Tessier (1913-14) et (1919), Bonnet-Lemaire, Planton, R. Picard, Chiron, H. Jousset, De 
La Lande, Le Tellier, Pichet, Tessier, Mourlon, Allendy, Rouy, Le Tellier, Mouezy-Éon, 
Mondain, Noailles, D’Espiney,  P. Kollitsch (1937-1939) et (1945), André Rouy (1945-
1955), Charles Noailles (1956-1959), Robert Jousse (1960-1961), Maurice Plazy (1962-
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1976), Georges Poisson (1977-1983), Michel Conan Mériadec (1984-1992), André Coulamy
(1992-1998), Jacqueline Peker (1998-2004), Jean-Jacques Salva (2004-2010), Jean-Paul 
Billot (2010-2013), Albert-Claude Quemoun (2013), Claude Jousset (2013-2018), Alain 
Sarembaud (2018-2022).

Pour rappel, le conseil d’administration de la Société française d’homéopathie est le suivant 
jusqu’en décembre 2022

Présidents d’honneur Michel Conan Mériadec † Jacqueline PekerAndré 
Coulamy 

Président Alain Sarembaud 

Vice-présidents Brigitte Lécot-Famechon Claude Jousset 

Secrétaire général Brigitte Lécot-FamechonAdjointe : Élisabeth 
Latour-de Mareuil 

Trésorier Olivier Rabanes 

Autres administrateurs 

Jessica Fruchart 

Mourad Benabdallah 

Yann Pezé 


